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Youlez-vous consacrer

cette heure qui s’envole

Et qui ne sera plus demain qu’'un souvenir,

A eréer pour nes ceeurs

au lieu d'un neud frivole,

Un pacte doux et fort qui,plus tard,nous console

Des lultes a
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venir.

Non la Fraternité mensongere et banale

Qui rveprend d'une main ce gue Vautre

a donné,

Mais la vertu qui soit, sans aucune vivale,
Le vefuge,le port,la patrie 1déale
De fout abandonne.
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Puis, murant a jamais le temple de la guerrve,
Amour, paix et travail regneront iei bas,

Elargissant

partout les routes de la tevre
Pour que chaque homme enfin, prés de homme son fréve,

Puisse empreindre son pas.
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